
 

Nous considérons les Levantins comme des sujets étrangers, toutes nationalités 
et religions confondues, nés et habitant dans le Levant et plus particulièrement 
à Constantinople. Car c’est à Constantinople même que la Communauté latine 
ottomane prend forme suite à la conquête de la ville en 1453 et que la 
Communauté latine étrangère se reconstitue. Par la suite nous assistons à 
l’expansion de cette Communauté latine (ottomane ou étrangère) à Smyrne 
comme à Mersin, Iskenderun, Samsun, Trabzon, Edirne. 
 
Au sens strict du terme, le Levantin c’est le Latin catholique sujet étranger dans 
l’Empire ottoman, par opposition au Latin catholique sujet ottoman ou raya 
latin. Les Levantins ne sont pas des Occidentaux et encore moins des 
Orientaux. En héritant de certaines coutumes des uns et des autres, ils sont, en 
quelque sorte, la synthèse vivante de l’Orient et de l’Occident. Précurseurs 
d’une Europe sans frontières, ils ont su vivre en commun, toutes nationalités 
confondues, en sachant préserver chacun leur propre identité.  
 
 

 

 

 

 

 

 

Rinaldo MARMARA, Docteur de l'Université Paul Valéry de Montpellier, sa 

thèse porte sur la fondation, l’apogée et le déclin de la communauté latine ou 

levantine de Constantinople, de Byzance à nos jours.  

Auteur d’une cinquantaine de livres et de plus d'une centaine d’essais, il poursuit 

ses recherches dans les archives du Vatican sur les relations diplomatiques 

Turquie - Saint-Siège et l’histoire de la communauté latine d’Istanbul. Il a 

réalisé le premier catalogue de documents des Archives du Vatican sur l'histoire 

de la Turquie, publié par l’Université Aydın d'Istanbul. 

Il est Chevalier de l’Ordre de Saint-Grégoire le Grand du Saint-Siège et 

récipiendaire de la Croix de Chevalier de l’Ordre du Mérite de la République de 

Pologne. 


